
d'hommes se sont engagée pour y travailler à

$1.25 par jour.

* f Ils ont fait parader une procession d'ouvriei*a

n sans travail dans les rues de Toronto. Les me-
neurs fumaient des cigares.

Leurs efforts pour imiter la misère véritable

qui existait en 1878, n'ont pas eu de succès et ils

ont complètement échoué.

Que se passa^'t-il sous le gouvernement libéral ?

Des ouvi'iers de premier ordre étaient contents

d'être employés comme terrassiers à quatre-vingt \

centins par jour.

Sir Charles Dilke, radical et libre-échangiste, a
visité et étudié le Canada en 1889.

Il rend le témoignage suivant :
'' La condition

de l'ouvrier s'est grandement améliorée depuis la

é Confédération, mais encore plus depuis l'adoption

de la politique nationale."

'^ Eprouvé par tous les moyens qui font voir la

prospérité nationale, le Canada est un pays pros-

père."

Ce témoignage est desinterressé et rendu par
un homme entièrement compétent.

Qui a employé des millions de dollars dans des

entreprises d'utilité publique ?

LE PARTI CONSERVATEUR.
Qui s'est opposé à la politique nationale, qui a

quatruplé l'importance de l'industrie manufactu-
rière dans le Canada ?

LE PARTI LIBERAL.
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